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Chers lectrices et lecteurs Uran-
tiennes et Urantiens,

Bien que notre Cher Max nous ait quit-
té, la vie continue sur Urantia comme 
au Ciel. 
Les sujets captivants et à polémiques 
que vous allez lire sont d’actualité. Les 
orientations et les choix de l’humani-
té dépendent vraiment de la majorité 
et non d’une minorité qui croit diriger 
dans l’illusion de leur orgueil. 
Mais tant que, malgré les transforma-
tions potentielles de son support ani-
mal, les personnalités et les ajusteurs 
peuvent être attribués à ces formes 
physiques, il y a de l’espoir dans l’évo-
lution. 
Après tout, ce sont les expériences qui 
font évoluer la planète, et nous avons 
une armée céleste qui veille efficace-
ment même si nous ne comprenons 
pas toujours leurs actes.
Bonne lecture à Tous
Avec vous fraternellement
Ivan
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Max est en transit vers maisonia N°1  
de Jérusem.

Max mon ami.
Cela fait un peu plus d‘un quart de siècle que j’ai eu l’opportunité de te connaitre, la 
même quête spirituelle t’a animé tout au long de notre relationnel.  J’ai eu le temps 
d’apprécier ta générosité et ton humour, tout d’abord lorsque tu participais à nos 
réunions d’étude du Livre d’Urantia au sein du groupe d’Avignon, et même ensuite 
lorsque tu as créé ton propre  groupe d’étude à Marseille.
Nous n’étions pas toujours d’accord sur toutes les positions, mais j’ai toujours sen-
ti chez toi cet esprit de fraternité qui t’animait. A présent tu as entrepris notre 
premier grand voyage post-mortem, sur les rives des mondes des maisons tu re-
trouveras nos amis Chris, Nicole, Jean, Lulu, Jacques, je suis persuadé qu’ils sont au 
courant de ton prochain passage et ils d’attendent avec beaucoup d’intérêt.
A revoir Max mon ami.
Fraternellement Patrick Morelli.
J’ai connu Max en tant que secrétaire de l’AFLLU, participant aux rencontres an-
nuelles de l’AFLLU, et participant aux réunions hebdomadaires en ligne d’étude du 
livre d’Urantia.
J’ai beaucoup apprécié son dévouement aux tâches soutenant l’AFLLU, tâches pour 
lesquelles si peu se portent volontaires et au service de tous les lecteurs fran-
çais.  Son franc parlé pas toujours «politiquement correct» m’amusait beaucoup, j’y 
voyais une grande intégrité humaine qui me touchait.  Dans notre groupe d’étude 
hebdomadaire, je garde un très bon souvenir de Max qui nous donnait si souvent des 
citations faisant référence à notre lecture du moment.
Max, je te souhaite un bon séjour sur les mondes morontiels.
Au plaisir de t’y retrouver avec ton humour intact.
Gilles Mauroy

Max a quitté Urantia pour Maisonia N°1 de Jérusem samedi 30 octobre 2021. Il fut 
secrétaire de notre association AFLLU depuis de nombreuses années et, à ce titre, 
membre du bureau exécutif. 
Marlène et moi avons connu Max à la conférence internationale de Dourdan en 
2002. Il nous a tout de suite été très sympathique, avec son accent de Marseille et 
son humour « du sud ». Nous nous sommes revus avec sa compagne Johanna quand 
nous habitions Blennes en août 2003, juste après la mort de mon père Jacques. À 
cette époque, nous avions organisé deux semaines d’études intensives auxquelles ils 
avaient participé avec d’autres lecteurs dont Moussa du Sénégal. Cette année là, il 
avait fait une chaleur torride dont nous nous plaignions tous sauf lui car il aimait la 
chaleur. 
Ensuite, en 2015, Johanna et lui sont venus à Recloses pour participer à une autre 
semaine d’étude en août. Sa connaissance du livre était incroyable, toujours prèt 
à nous indiquer la page de la citation. Je me souviens avoir acheté une bouteille de 
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pastis car il aimait bien en siroter un le soir après l’étude. Ses plaisanteries ani-
maient toujours nos joyeuses soirées. 
Max, tu restera dans notre mémoire comme un bon-vivant, un être qui respirait la 
joie de vivre, et nous te souhaitons bon vent spirituel. Au revoir dans le vrai sens 
du terme. 
Marlène & Georges Michelson Dupont
Comme de nombreux membres de notre communauté, j’ai eu le privilège de revoir 
Max dans chacune des réunions nationales et ces rencontres furent toujours des 
moments de chaleureuses retrouvailles.
Ce qui m’a toujours fasciné chez lui, c’est cet étrange mélange de travail exigeant 
et de décontraction joyeuse avec son accent inimitable qui fleurait bon le Sud.
Bref, c’était comme une incitation permanente à se retrouver dans une partie de 
boules avec pastis à la clé , mais seulement après avoir bien appris son fascicule.
C’était et c’est toujours une Personnalité parfaitement identifiable qui ravira ses compa-
gnons séraphiques ; et j’imagine, déjà, l’accueil chaleureux que nous réservera ce futur 
résident des mondes des maisons.
Robert Gallo.

Comment mieux parler de Max sinon avec des photos !!!

Je ne connais pas sa famille donc je n’en parlerais pas, il a une fille et un petit 
enfant.
Max, à l’aide de Johanna, à qui il va manquer, aimait beaucoup accueillir avec son 
style personnel, souriant, parfois moqueur mais toujours attentionné.
Il cultivait l’humour et la gentillesse, trouvait toujours de quoi nous émouvoir.
Il profitait de la vie, mais beaucoup pour remercier Dieu de pouvoir le faire. Il 
savait donner mais aussi recevoir, ce fut précieux pour beaucoup.
En tant que secrétaire, il entretenait une base de données de lecteurs impres-
sionnante et il avait des contacts chaleureux avec tous dans le monde. (images 
issues des données de Max).  Je n’ai rien à ajouter pour notre ami commun. 
Bon voyage Max. 
Ivan Stol
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Quelques réflexions sur la mort
La mort. 14:5.10 (159.6) «. . . la mort n’est que le commencement d’une carrière d’aven-
tures sans fin, une vie perpétuelle d’anticipations, un éternel voyage de découvertes. »
Où va Max?
30:4:11 (341.1) Tous les mortels ayant le statut de survie et étant sous la garde d’un gardien 
personnel de la destinée, franchissent le seuil de la mort naturelle et se personnalisent sur le 
monde des maisons à la troisième période. ... C’est la pratique générale dans tout Nébadon.
Qui va-t-il rencontrer?
30:4:10 (340.12) Après la mort naturelle, tous les types d’ascendeurs fraternisent comme 
une seule famille morontielle sur les mondes des maisons.
Que se rappellera Max de son expérience terrestre?
40:9:4 (450.6) La mémoire mortelle de l’expérience humaine sur les mondes matériels 
d’origine survit à la mort de la chair, parce que l’Ajusteur intérieur en a acquis une contre-
partie spirituelle, la transcription des évènements de la vie humaine qui ont présenté une 
signification spirituelle.
L’expérience de la mort aura-t-elle changé Max?
48:7:25 (557.9) « La mort n’a rien ajouté aux possessions intellectuelles ni à la dotation spi-
rituelle, mais elle a ajouté au statut expérientiel la conscience de la survie. » « Sur le monde 
des maisons numéro un (ou sur un autre si votre statut est plus élevé) vous reprendrez 
votre entrainement intellectuel et votre développement spirituel au niveau exact où il a été 
interrompu par la mort. 



5

du Livre d'Urantia — Membre de l’I.U.A. Association Francophone des lecteurs

Introduction.

Urantia traverse une époque trou-
blée au cours de laquelle s’accu-
mulent des difficultés sociétales, 

des dangers sur le climat et la biodiver-
sité, une pandémie virale et des conflits 
idéologiques menaçant  gravement le 
bienêtre de nos sociétés.    

Ce monde doit donc évoluer de la 
barbarie vers une civilisation basée sur 
l’Évangile de Jésus, c’est la destinée 
d’Urantia car c’est la volonté de Dieu 
soutenue par notre Fils Créateur. Cepen-
dant, les lois, les mœurs, l’éducation, les 
croyances théologiques et même la lec-
ture du Livre d’Urantia n’y feront rien si 
l’être humain, dans sa vie intérieure, ne 
renait pas de l’Esprit, ne désire pas faire 
de tout cœur la volonté du Père qui est 
aux cieux et n’agit pas en conséquence 
dans sa vie de tous les jours. 

« Je déclare qu’il vous faut renaitre. . .  être 
disposés à faire confiance à mon enseigne-
ment et croire en Dieu. Si vous voulez en-
trer dans le royaume, il vous faut avoir une 
droiture qui consiste en amour, en miséri-
corde et en vérité — le désir sincère de faire 
la volonté de mon Père qui est aux cieux. » 
140:6.3

Donc renaitre de l’Esprit est le préa-
lable au progrès spirituel de chaque être 
humain et cette dynamique de l’amour 
engendrera par contagion, l’évolution 
progressive de l’humanité vers la lu-
mière et la vie.

« La croissance spirituelle est d’abord un 
éveil aux besoins, ensuite un discernement 
des significations et enfin une découverte 
des valeurs. La preuve du vrai développe-
ment spirituel consiste dans la manifesta-
tion d’une personnalité humaine motivée 
par l’amour, animée par un esprit de service 
désintéressé et dominée par l’adoration sin-
cère des idéaux de perfection de la divinité. 
L’ensemble de cette expérience constitue la 
réalité de la religion par contraste avec les 
simples croyances théologiques. » 100:2.2

Ceci étant, que nous  
apporte la révélation ? 

101:4.5 « La vérité peut n’être inspirée 
que relativement, bien que la révélation 
soit invariablement un phénomène spiri-
tuel. Les exposés se référant à la cosmologie 
ne sont jamais inspirés, mais de telles révé-
lations ont une immense valeur, en ce sens 
qu’elles clarifient au moins provisoirement 
les connaissances :
1. Elles réduisent la confusion en élimi-

nant d’autorité les erreurs.
2.  Elles coordonnent les observations et les 

faits connus ou sur le point d’être connus.
3. Elles restaurent d’importantes fractions 

de connaissances perdues concernant des 
évènements historiques du passé lointain.
4. Elles fournissent des renseignements qui 

comblent des lacunes fondamentales dans 
les connaissances acquises par ailleurs.
5. Elles présentent des données cosmiques 

d’une manière qui éclaire les enseigne-
ments spirituels contenus dans la révéla-
tion qui les accompagne. »

Le Progrès par l’Éducation
Georges Michelson Dupont 

Recloses Octobre 2021 
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En relisant le fascicule 52 intitulé 
«  Époques planétaires des mortels  » 
et plus particulièrement les sections 2 
(L’homme postérieur au Prince Plané-
taire) et 3 (L’homme postadamique) 
j’ai été interpelé par le jugement sans 
état d’âme de l’auteur, un Melchizédek, 
sur l’état actuel de notre société, entre 
autres sur le couple, l’égalité des sexes, 
la famille, la délinquance, les inadaptés 
sociaux, les mentalement débiles et la 
purification des lignées raciales.

Mon propos est d’expliquer ici que 
la solution à ces problèmes réside pour 
beaucoup dans une éducation familiale 
basée sur l’Évangile de Jésus et une ex-
pansion du cadre mental par l’étude de 
la présente révélation. La carrière uni-
verselle de tout mortel, depuis Urantia 
jusqu’au Paradis et au-delà, est régie 
par le gouvernement suprême du Père 
Universel (3 :5).

1. Le courage — la force de caractère — est-
il désirable ? Alors, il faut que l’homme soit 
élevé dans un environnement qui l’oblige à 
s’attaquer à de dures épreuves et à réagir aux 
désappointements.
2. L’altruisme — le service du prochain — 

est-il désirable ? Alors, il faut que l’homme  
fasse l’expérience de rencontrer des situa-
tions d’inégalité sociale.
3. L’espoir — la noblesse de la confiance — 

est-il désirable ? Alors, il faut que l’homme 
soit sans cesse confrontée aux incertitudes 
renouvelées et aux insécurités.
4. La foi — l’affirmation suprême de la pen-

sée humaine — est-elle désirable ? Alors, il 
faut que l’homme se retrouve dans cette si-
tuation embarrassante où il en sait toujours 
moins que ce qu’il peut croire.
5. L’amour de la vérité — avec l’acceptation 

de la suivre où qu’elle vous conduise — est-il 
désirable ? Alors, il faut que l’homme croisse 

dans un monde où l’erreur est présente et la 
fausseté toujours possible.
6. L’idéalisme — l’émergence du concept 

du divin — est-il désirable ? Alors, il faut 
que l’homme lutte dans un environnement 
de bonté et de beauté relatives, dans un cadre 
qui stimule la tendance irrépressible vers des 
choses meilleures.
7. La loyauté — la dévotion au devoir supé-

rieur — est-elle désirable ? Alors, il faut que 
l’homme poursuive son chemin parmi les 
possibilités de trahison et de désertion.
8. Le désintéressement — l’esprit d’oubli 

de soi — est-il désirable ? Alors, il faut que 
l’homme vive face à face avec les clameurs 
incessantes d’un moi qui demande inélucta-
blement reconnaissance et honneur. 
9. Le plaisir — la satisfaction du bonheur — 

est-il désirable ? Alors, il faut que l’homme 
vive dans un monde où l’alternative de la 
douleur et la probabilité de la souffrance 
soient des possibilités d’expérience toujours 
présentes. 3:5.14 (51.13) 

Le constat que nous pouvons faire 
de l’état actuel de nos sociétés n’est 
pas reluisant et ces inévitabilités ont 
largement matières à s’expérimenter. 
N’ayant plus de Prince Planétaire pour 
nous guider ni de Fils Matériels pour 
nous éduquer, nous devons à présent 
accomplir par nous-mêmes les progrès 
dus à chaque époque planétaire.

2000 ans plus tôt Jésus de Nazareth 
est venu nous montrer le chemin et nous 
a laissé son Évangile en héritage. Il à ré-
pandu son Esprit de Vérité et octroyer 
les Moniteurs de Mystère comme aides 
personnalisées. Aujourd’hui, nous bé-
néficions d’un complément précieux, la 
toute dernière révélation de la vérité. 
Les deux forment un tout indissociable, 
l’un s’adressant à l’âme et l’autre au 
mental.
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L’évolution spirituelle est basée sur 
les ajustements de notre mental ani-
mé par le désir de mettre en pratique 
l’Évangile de Jésus et les choix de notre 
personnalité à vouloir vivre selon notre 
plus haute conception de la vérité, de 
la beauté et de la bonté. La présence 
de l’Esprit de Vérité et des Moniteurs 
de Mystère, combinée aux faits pré-
sentés par les auteurs des Fascicules 
d’Urantia, renforceront la croissance et 
fourniront les solutions aux problèmes 
auxquels nos civilisations sont confron-
tées dans la mesure où nous coopérons 
avec eux.

Les époques planétaires des 
mortels.

Où en sommes-nous par rapport aux 
époques planétaires d’avancement  ? 
Melchizedek nous révèle que certains 
accomplissements qui auraient dû être 
réalisés ne le sont toujours pas. (Fasci-
cule 52)

Durant l’époque  
post-Prince Planétaire.

L’égalité des sexes : « C’est la dispen–
sation où se réalise l’égalité des sexes. 
Sur quelques planètes, les mâles peuvent 
gouverner les femelles  ; sur d’autres, c’est 
le contraire qui se produit. Au cours de 
cet âge, les mondes normaux établissent la 
pleine égalité des sexes, préliminaire néces-
saire pour réaliser plus complètement les 
idéaux de la vie de famille.” 52:2.7 (591.7)

La vie de famille : « le grand aboutis–
sement social de l’époque du prince est 
l’émergence de la vie de famille. » 52:2.6 
(591.6)
Individus mentalement débiles et 
socialement inadaptés  : «  L’un des 
grands accomplissements de l’âge du prince 
consiste à restreindre la multiplication 

des individus mentalement débiles et 
socialement inadaptés. » 52:2.10 (592.3)

Durant l’époque 
 Post-adamique. 

Purification des lignées raciales  : 
« Cet âge voit généralement l’élimination 
des inadaptés se parachever et les lignées 
raciales se purifier encore davantage. Sur les 
mondes normaux, les tendances bestiales 
défectueuses ont à peu près totalement 
disparu des lignées reproductrices du 
royaume. » 52 : 3.4 (593.3)
Le progrès de la pensée religieuse : 

Le développement qui couronne cette ère 
est l’intérêt universel pour les réalités in-
tellectuelles, la vraie philosophie. La reli-
gion devient moins nationaliste et de plus 
en plus une affaire planétaire.

Le progrès éthique  : «  L’ère est ca-
ractérisée par un grand progrès éthique. 
La fraternité des hommes est le but de la 
société. La paix mondiale — la cessation 
des conflits de races et des animosités na-
tionales — indique que la planète est mûre 
pour l’avènement d’un membre du troi-
sième ordre de filiation, un Fils Magis-
tral. » 52:3.12 (594.3)

Certaines affirmations du Puis-
sant Messager parrainant ce fascicule 
peuvent heurter la sensibilité de cer-
tains lecteurs et lectrices mais cela 
nous empêche-t-il de réfléchir sur ces 
sujets brulants et d’actualité  ? Après 
tout, l’auteur regarde l’état d’avance-
ment de notre planète à la lumière du 
plan divin de perfectionnement dont le 
but est d’établir l’univers local de Né-
badon, dont Urantia fait partie, dans 
l’ère de lumière et de vie. Il est tem-
porairement attaché à l’état-major de 
Gabriel, le bras droit de Jésus ce qui 
montre l’implication de notre Fils Créa-
teur dans cette révélation et l’inté-
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rêt qu’il nous porte. N’est-il pas notre 
Prince Souverain  en qui nous avons 
toute confiance et gratitude ? Rappe-
lons aussi que l’auteur est un Puissant 
Messager, un mortel ascendant parve-
nu à la perfection suprême, issu d’une 
planète évolutionnaire comme la nôtre. 
Il sait donc de quoi il parle. Gardons 
bien cela à l’esprit pendant que nous 
devisons sur les méthodes et moyens 
à mettre en œuvre pour parvenir à ces 
accomplissements.

« Il n’y a ni tendresse ni altruisme à offrir 
une sympathie futile à des êtres dégénérés, à 
des mortels irrémédiablement anormaux et 
inférieurs. C’est la fausse sentimentalité de 
vos civilisations partiellement perfection-
nées qui entretient, protège et perpétue les 
lignées irrémédiablement défectueuses des 
races évolutionnaires humaines. » 52 : 2.11

Pour une civilisation pro-
gressive : l’éducation dès la 

naissance
C’est là qu’intervient l’éducation. Un 

Archange de Nébadon nous explique 
que :

« Les insectes naissent pleinement éduqués 
et équipés pour la vie – une existence en 
vérité très étriquée et purement instinctive. 
Le bébé humain nait sans éducation  ; les 
hommes possèdent donc, en contrôlant 
l’entrainement éducatif des jeunes généra-
tions, le pouvoir de modifier considérable-
ment le cours évolutionnaire de la civilisa-
tion. 81 : 6:24

Les parents possèdent donc le pou-
voir de modifier le cours évolutionnaire 
de la civilisation. Cette affirmation de-
vrait nous faire réfléchir sur notre res-
ponsabilité individuelle et collective 
quant à l’évolution de notre civilisation 
au regard des accomplissements ina-

chevés évoqués plus haut. Tout parent 
normal désire le bienêtre de ses en-
fants mais cette notion est floue et peu 
savent comment s’y prendre, absorbés 
qu’ils sont par la vie quotidienne et 
stressante. Il y a urgence à développer 
des modules d’instruction parentale et 
à les introduire dans nos écoles et insti-
tutions éducatives comme parties inté-
grantes du cursus de l’étudiant si nous 
voulons réellement bâtir un monde plus 
juste pour nos enfants.

C’est précisément le but de cette 
présentation que de tenter une pre-
mière approche de ce qu’une éduca-
tion parentale peut être dans le but de 
résoudre les problèmes civilisationnels 
auxquels nous sommes confrontés et 
qui nous sont décrits plus haut.

Dans un premier temps nous analy-
serons la relation et le fonctionnement 
du couple mental-cerveau de l’enfant 
depuis sa naissance jusqu’à l’octroi de 
l’Ajusteur de Pensée, c’est-à-dire sur 
une période d’environ 5 à 6 ans. C’est 
durant cette phase d’apprentissage 
que se forme le cadre mental, la qualité 
de pensée, le caractère et bien d’autres 
choses que nous allons examiner.  
Dans un second temps, nous verrons 
comment les parents peuvent agir in-
dividuellement et collectivement pour 
développer chez leurs enfants une édu-
cation basée sur les valeurs de vérité 
de beauté et de bonté préparatoire à la 
venue de l’Ajusteur de Pensée.

Développement du couple  
mental-cerveau.

Le mental humain 
«  Le mécanisme pensant, percevant et 

ressentant de l’organisme humain. Le total 
de l’expérience consciente et inconsciente. 
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L’intelligence associée à la vie émotionnelle 
s’élevant au niveau de l’esprit par l’adoration 
et la sagesse. » (0:5.8)
Le mental est un mécanisme univer-

sel originaire de l’Esprit Infini (9  :5) et 
rendu fonctionnel dans l’univers local 
par le ministère des Maitres Contrô-
leurs Physiques pour l’intellect non en-
seignable des formes les plus primitives 
de la vie matérielle (42  : 10.3), et par 
celui de l’Esprit Mère pour le mental 
enseignable fonctionnant principale-
ment dans le règne animal. Il produit 
« la Conscience » (16 :8.6 & 16 :9) que 
nous partageons avec les animaux. Ce 
qui nous différencie d’eux (et qui induit 
la vérité que l’homme est l’aboutisse-
ment de l’évolution animale) est le don 
de La personnalité et du libre arbitre par 
le Père Universel qui surimpose «  la 
conscience de soi » à la conscience pu-
rement animale.

Le mental humain est doté d’une 
qualité appelée la « sensibilité à la réa-
lité » (16 :6.4) Cette sensibilité permet 
au mental de la personne de réagir :

1.	 À la causalité, le domaine de réali-
té des sens physiques, de la logique, 
des connaissances scientifiques.

2.	 Au devoir, le domaine de réalité de 
la morale en philosophie, de la mo-
rale et de ce qui est juste et injuste.

3.	 À l’adoration, le domaine spirituel 
de l’expérience religieuse, la réalisa-
tion personnelle de la communion 
divine.

Le mental qui nous est donné repré-
sente la tour de contrôle du couple 
« cerveau-mental ».

«  Le mental matériel est le cadre dans 
lequel les personnalités humaines vivent, 
sont conscientes d’elles-mêmes, prennent 
des décisions, choisissent ou abandonnent 

Dieu, se rendent éternelles ou se détruisent 
elles-mêmes. 111 : 1.3

« Le mental mortel est un système intel-
lectuel temporaire prêté aux êtres humains 
pour être utilisé pendant la durée d’une 
vie matérielle, et, selon la manière dont ils 
emploient ce mental, ils acceptent ou re-
jettent le potentiel d’existence éternelle. 
. . La conscience humaine repose douce-
ment sur le mécanisme électrochimique 
sous-jacent, et touche délicatement le sys-
tème énergétique morontiel-spirituel sur-
jacent. 111: 1.5

Le mental intégrateur de  
l’association matière-Esprit.

Le mental est aussi le mécanisme qui 
permet à l’Esprit de maitriser l’éner-
gie-matière par l’intermédiaire des 
choix de la personnalité ce qui se traduit 
dans la vie de tous les jours par les dé-
cisions-actions que nous prenons pour 
rechercher ou non à faire la volonté de 
Dieu, l’altruisme vs l’égoïsme, le service 
désintéressé vs la satisfaction du moi. 
C’est le principe de la Suprématie, la 
synthèse Pouvoir-Personnalité.

«  La Source-Centre Troisième aide à 
maintenir l’équilibre et la coordination 
du système conjugué des énergies et des 
organisations physiques et spirituelles par 
le caractère absolu de son emprise sur le 
mental cosmique et par l’exercice de ses 
compléments inhérents de gravité univer-
selle physique et spirituelle. Dans toutes les 
circonstances où une liaison s’établit entre 
le matériel et le spirituel, un tel phénomène 
mental est un acte de l’Esprit Infini. Seul 
le mental peut associer les forces et énergies 
physiques du niveau matériel avec les puis-
sances et les êtres spirituels du niveau de l’es-
prit. » (12:6.3)



LE LIEN — N° 96 — Décembre 2021 —Journal de l'AFLLU

10

« Sur le niveau humain (donc personnel) 
du moi intellectuel, le potentiel d’évolu-
tion de l’esprit devient dominant avec le 
consentement du mental mortel, à cause 
des dotations spirituelles de la personna-
lité humaine associées à la présence créa-
tive dans ce moi humain, d’un foyer-entité 
ayant une valeur absolue. Toutefois, cette 
domination du mental matériel par l’esprit 
est subordonnée à deux expériences : d’une 
part il faut que ce mental ait évolué par le 
ministère des sept esprits-mentaux adju-
vats, et d’autre part il faut que le moi maté-
riel (personnel) choisisse de coopérer avec 
l’Ajusteur intérieur pour créer et entretenir 
le moi morontiel, l’âme évolutionnaire po-
tentiellement immortelle. »

Nous voyons donc que sans le men-
tal, le cerveau matériel n’est guère 
plus qu’un organe constitué de ma-
tière cellulaire spécialisée, organisée 
en zone spécifique, dotée de capacité 
de mémoire (à l’instar des mémoires 
SSD des ordinateurs) et d’une récep-
tivité aux stimulus physicochimiques 
des différents organes physiques. Pour 
que ce dernier puisse assurer sa fonc-
tion de « tour de contrôle », il lui faut 
un mécanisme supérieur sur-jacent qui 
le « conscientise », structure la logique 
des causalités, installe la sensibilité aux 
réalités et le rende réceptif à l’Esprit.

Le cadre mental.
Comment se forment notre 

cadre mental, le support de 
la conscience ? 

Ce cadre se forme dès le 
début de la vie. Les études 
montrent qu’a un certain état 
d’avancement dans la mul-
tiplication, la spécialisation 
et l’organisation des cellules 

du cerveau, le mécanisme intellectuel 
se met en place lentement et le fœtus 
commence à réagir à la musique, à la 
voix de ses parents, aux caresses sur 
le ventre de la maman et certainement 
à bien d’autres choses. Il est probable 
qu’à ce stade de développement, le 
cerveau, devient sensible au premier 
esprit mental adjuvat, celui de la spatia-
lisation, car le fœtus recherche la meil-
leure position pour sortir. 

À la naissance le cerveau est une vé-
ritable éponge. Les nœuds synaptiques 
du cerveau sont encore peu dévelop-
pés, ils ne demandent qu’à multiplier 
pour construire un véritable réseau. 
Sous l’emprise du mécanisme mental 
commencent à s’organiser toutes les 
informations perçues par ses cinq sens. 
Elles sont transmises au cerveau sous 
formes électrochimiques en parcourant 
un réseau de dendrites et de synapses 
et sont finalement stockées dans les 

Cliquer sur l’image pour voir la vidéo
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construction de son cadre mental, de 
son caractère et le développement des 
relations futures que le bébé aura avec 
son entourage. Pour lui, « maman-pa-
pa » est le couple nourricier, protecteur 
et sa seule référence. Plus tard, il aura 
tendance à reproduire ce qu’il aura lui-
même vécu. Des tout-petits qui, dès la 
naissance, sont maltraités, exposés à 
des violences physiques ou verbales au 
sein de la famille gardent ces impres-
sions gravées dans leur inconscient en 
construction et peuvent développer 
des peurs irraisonnées ou de la violence 
incontrôlée dans leur vie d’adulte.

De l’apparition de la volonté propre et 
de la conscience de soi jusqu’à la ve-

nue de l’Ajusteur de Pensée. 

Cette phase voit la personnalité se 
déployer et le fonctionnement du libre 
arbitre se développer sous le ministère 
conjugué des deux derniers esprits 
mentaux adjuvat. La personnalité, en 
tant que qualité, acquiert petit à petit 
les 14 caractéristiques décrites dans 
l’introduction du fascicule 112. L’enfant 
commence à discriminer entre le bien 
et le mal, à faire des choix qui le posi-
tionnent par rapport aux valeurs, il se 
choisit des héros. 

C’est la période de la découverte du 
monde, du questionnement à l’entou-
rage, de la construction du caractère 
impliquant l’affirmation de sa personna-
lité et des rapports de force à l’autorité 
parentale. C’est durant cette période 
que La perception spirituelle doit être 
développée, elle consiste dans la recon-
naissance par l’enfant des valeurs de 
vérité de beauté et de bonté et leur ap-
plication dans sa vie. Elle doit être faite 
par une sage approche quotidienne 
et par l’exemple au sein de la famille. 

cellules formant la mémoire physique. 
La prochaine information ressemblant 
à une information déjà mémorisée pas-
sera par ce chemin « de moindre résis-
tance ». C’est ainsi que se forment les 
réflexes conditionnés, la base de notre 
comportement futur, c’est aussi la rai-
son subconsciente pour laquelle nous 
avons tant de mal à accepter le chan-
gement car ces chemins de pensée de 
moindre résistance constituent une « 
zone de confort » que notre mental re-
chigne à quitter.

L’expérience de l’enfant avec les ré-
alités matérielle, intellectuelle et spiri-
tuelle est ainsi mémorisée, classifiée et 
intégrée dans le comportement. Elle 
contribue à bâtir le caractère. Cette or-
ganisation en formation du cerveau est 
directement sensible au ministère des 
esprits mentaux adjuvats et orchestrée 
par eux. Elle dépend d’eux pour le dé-
veloppement des aptitudes que l’on ap-
pelle « innées et acquises » de l’enfant. 
L’hérédité raciale apporte des caracté-
ristiques innées, l’éducation, le milieu 
social, et la sensibilité aux valeurs per-
mettent d’en acquérir d’autres. Nous 
verrons plus loin l’importance du fonc-
tionnement des deux derniers esprits 
mentaux adjuvats quant à la formation 
des idéaux et l’installation de la droi-
ture dans le caractère.

Depuis la naissance jusqu’à la manifes-
tation de la volonté : 

le stade neurovégétatif.   
Chez le nouveau-né, la construction 
de la relation du couple cerveau-men-
tal et la qualité de son fonctionnement 
dépendent beaucoup de l’environne-
ment dans lequel il va évoluer. L’amour 
parental, les soins au quotidien, la pa-
tience jouent un rôle éducatif dans la 
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L’imaginaire de l’enfant est très sensible 
aux lectures appropriées le soir avant le 
coucher, elles sont des moments privi-
légiés pour faire passer doucement ces 
valeurs de manière ludique car l’enfant 
va s’endormir en y pensant. On mesure 
ainsi combien l’éducation parentale 
conditionne la formation du cadre men-
tal de l’enfant au cours des 5 premières 
années et la responsabilité qui est la 
leur. Passé cet âge, l’éducation devient 
de plus en plus difficile.

Relation du mental avec 
l’Ajusteur de Pensée

Cette période de la vie de l’enfant 
intéresse particulièrement l’Ajusteur de 
Pensée qui va venir habiter son mental. 
En effet le Messager Solitaire révèle 
que :

« L’Ajusteur qui se porte volontaire est 
particulièrement intéressé par trois qualifi-
cations du candidat humain :

1. La capacité intellectuelle. Le mental 
est-il normal ? Quel est le potentiel intel-
lectuel, la capacité de l’intelligence ? L’in-
dividu peut-il devenir une créature volitive 
authentique ? La sagesse aura-t-elle l’occa-
sion de se manifester ?

2. La perception spirituelle. Les perspec-
tives de développement du sentiment de 
révérence, la naissance et la croissance de 
la nature religieuse. Quel est le potentiel 
d’âme, sa capacité de réceptivité spirituelle 
probable ?

3. Les pouvoirs intellectuels et spirituels 
conjugués. Le degré auquel ces deux dota-
tions peuvent éventuellement être associées, 
conjuguées, de manière à donner de la force 
au caractère humain et à contribuer de ma-
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nière certaine à l’évolution d’une âme im-
mortelle ayant valeur de survie. »
Nous croyons qu’en présence de ces faits, 

les Moniteurs s’offrent volontairement 
pour une affectation. . . (Pour l’affectation 
et le service des Ajusteurs, le sexe de la créa-
ture n’entre pas en considération.)
Dans les écoles des Moniteurs Personnali-

sés, là, un modèle actif du mental du mortel 
en expectative sert à enseigner à l’Ajusteur 
les plans les plus efficaces pour aborder la 
personnalité et spiritualiser le mental.

Les Ajusteurs ne peuvent pas investir le 
mental mortel avant qu’il n’ait été dument 
préparé par le ministère intérieur des es-
prits-mentaux adjuvats et encircuité dans 
le Saint-Esprit. L’action coordonnée des 
sept adjuvats est nécessaire pour qualifier 
le mental humain à recevoir un Ajusteur. 
Il faut que le mental de la créature mani-
feste une tendance à l’adoration et dénote 
le fonctionnement de la sagesse en mon-
trant son aptitude à choisir entre les valeurs 
émergentes du bien et du mal — à faire un 
choix moral. »

Nous mesurons combien nous pou-
vons faciliter la tâche des Ajusteurs de 
Pensée en préparant le mental de l’en-
fant par une éducation appropriée à la 
réceptivité de sa guidance. La grande 
difficulté à laquelle les éducateurs sont 
confrontés réside dans la persistance 
des mœurs indésirables, des traditions 
religieuses issues du Moyen Âge, et 
des préjugés raciaux.

L’égalité des sexes, le bonheur du 
foyer, la disparition des inadaptés so-
ciaux, le progrès de l’éthique sociale et 
bien d’autres accomplissements seront 
atteints grâce à l’éducation. Pour faire 
évoluer notre civilisation, il faut d’abord 
que l’homme élargisse son cadre men-
tal, étende sa conscience cosmique 

pour mieux réfléchir et rehausse sa 
perception spirituelle pour accepter 
d’avantage de vivre l’Évangile de Jé-
sus. C’est seulement à cette condition 
que le cours évolutionnaire de notre ci-
vilisation changera.

Conclusion.
La destinée d’Urantia dans le deu-

xième âge de l’univers est de réussir, 
révélation après révélation, à établir 
le Royaume de Dieu dans la lumière 
et la vie, c’est-à-dire la paternité de 
Dieu et la fraternité de l’homme. Cela 
sera fait parce que c’est la volonté de 
Dieu, soutenue par le plan de notre Fils 
Créateur.

Voici à quoi devrait ressembler la 
vie sur Urantia dans mille ans :

En l’an 3000, l’égalité des sexes est 
pleinement réalisée dans toutes les 
cultures, la vie familiale est stable, les 
parents savent éduquer leurs enfants 
pour qu’ils affrontent la vie sociale et 
soient de bons citoyens, les inadaptés 
sociaux et les prédateurs sexuels ont 
disparu, les maladies mentales sont 
en voie d’être éradiquées grâce aux 
progrès scientifiques, l’amélioration 
des races n’est plus un tabou et leurs 
relations s’apaisent, les dirigeants des 
pays abandonnent les égoïsmes na-
tionaux et les nations coopèrent pour 
faire du monde un endroit meilleur 
et plus sûr, l’éthique sociale se déve-
loppe, la corruption et les drogues ont 
disparu, un puissant renouveau spiri-
tuel a lieu et une véritable fraternité 
sociale commence à se développer.

Bon courage.
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Parfois, ta main dressée vers le ciel
redescend une flamme.

Happée tel un butin.
Alors tu crois l’avoir trouvée.

Quoi ?
La vérité.

Mais aussitôt le feu se transforme en glaive
qui vient graver la pierre de quelques mots,

qu’alors tu vénères.

Totem bientôt brisé
car c’est de feu dont tu veux t’abreuver.

Alors de la main tu relances ta ligne,
tel un pêcheur des cieux

Et de nouveau tu veux l’attraper.

Quoi ?
La vérité.

Mais l’histoire se renouvèle
Punition sans fin, ou soif inextinguible

Alors tu redescends dans la vallée
Et va chercher conseil

Auprès du berger d’abord :
- «Dis-moi, pourquoi avons-nous toujours soif de feu ?

Toi qui sais guider des corps errants connais-tu la réponse ?»

- «Veux-tu agrandir ta maison ou alimenter son foyer ?»
Lui répondit laconiquement le berger.

Auprès du meunier ensuite :
-» Quel pain me rassasiera ?»

-» Le pain de vie ne stoppera pas ta faim.
Et c’est heureux. Sinon adore ta miche.»

Promets-moi.
Dominique Ronfet
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Fut la réponse du meunier.

Auprès de l’instituteur enfin :
- «Quel savoir pourra satisfaire ma tête autant que mon cœur et mon 

corps ?»

- «Recherches-tu la connaissance ou l’expérience du réel ?»
Lui rétorqua abruptement le maitre d’école.

Alors, tel un conquérant, tu t’es retourné pour voir le chemin parcouru.
Et le chemin t’a répondu :

«Ne regarde pas tes traces mais le soleil qui toujours se lève devant toi.»

Promets-moi

« La vérité est belle parce qu’elle est à la fois complète et symétrique. 
Quand l’homme recherche La vérité, il poursuit ce qui est divinement 
réel. »  2:7:4 
« L’amour de la vérité – avec l’acceptation de la suivre où qu’elle vous 
conduise – est-il désirable ? Alors, il faut que l’homme croisse dans un 
monde où l’erreur est présente et la fausseté toujours possible. » 3:5:10

La Vérité

« La vérité est cohérente, la beauté est attrayante, la bonté est stabilisante. Et, quand ces trois va-
leurs de la réalité sont coordonnées dans l’expérience d’une personnalité, il en résulte une haute 
qualité d’amour, conditionnée par la sagesse et qualifiée par la loyauté.» 2:7:12

La Bonté

La Beauté

« Nous pouvons voir la beauté divine dans l’univers physique, nous 
pouvons discerner la vérité éternelle dans le monde intellectuel, mais 
la bonté de Dieu ne se découvre que dans le monde spirituel de l’ex-
périence religieuse personnelle.» 2:6:1

« La beauté, le rythme et l’harmonie sont intellectuellement asso-
ciés et spirituellement parents. La vérité, les faits et les relations sont 
intellectuellement inséparables et associés aux concepts philoso-
phiques de beauté.» 44:7:2

Vérité, Beauté et Bonté conjuguées
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L’origine de cette  
vision globale

Ma réflexion a pris naissance lors d’une 
lecture de la revue Science & Vie du mois 
d’aout 2021 aux pages 14 et 15 où il y avait une 
photographie du cœur de notre galaxie en di-
rection de la constellation du Sagittaire prise, 
dans un premier temps, par le satellite Chandra 
de la NASA muni d’un télescope à rayon X. Par 
la suite, Daniel Wong, astronome, y a superpo-
sé une autre photo de la même région en ondes 
radio prise par le radiotélescope sud-africain 
MeerKAT. La combinaison des deux longueurs 
d’onde donne un aperçu des phénomènes de 
hautes énergies qui y règnent. Nous pouvons y 
distinguer de gigantesques ponts magnétiques 
distribuant son énergie du centre galactique 
vers les autres régions de la Voie lactée. Tout 
cela m’a remis en mémoire le travail des Centres 
Suprêmes de Pouvoir décrit dans le fascicule 29.

Portrait de la réalité
Dans la description de la réalité telle qu’ex-

pliquée par les révélateurs du Livre d’Urantia, 
nous abordons celle-ci par l’un des pôles de 
toute la réalité d’existence. Celui-ci se compose 
de la réalité existentielle, infinie et éternelle de 
la Déité habitant l’Ile du Paradis et décrite en 
partie dans les fascicules 1 à 13. Ces fascicules 
nous parlent des dieux, de leur nature parfaite, 
de leur expression à travers la création et du but 
de l’entremise des Créateurs Suprêmes et de 
leurs créatures, leurs enfants subinfinis. Ce ni-
veau d’existence paradisiaque est la perfection 
absolue. L’autre pôle étant comblé par tous les 
êtres humains primitifs, parfaits dans leur ani-
malité d’origine. Évidemment, cette vision glo-
bale de l’existence concerne exclusivement le ni-

veau de conscience d’exister des êtres concernés 
dans cet exposé excluant la matière inerte.

L’étape suivante de cette réalité est composée 
de l’Univers Central de Havona décrit dans le 
fascicule 14. Il s’agit de la création originelle et 
parfaite des Déités Paradisiaques servant de mo-
dèle pour toute la suite du grand plan d’expres-
sion divine. Les choses et les êtres y sont éter-
nellement parfaits, mais depuis l’existence des 
niveaux suivants de réalité, l’ajout des connais-
sances expérientielles qualifie leur formation.

La suite logique du plan divin consiste en 
l’existence des sept superunivers, domaine du 

Chandra (télescope spatial)
Placé sur une orbite haute elliptique de 10 000 
× 140 000 km qui permet de longues périodes 
d’observation continues, Chandra est utilisé 
pour étudier le rayonnement X émis par diffé-
rents objets célestes et des processus tels que 
l’évolution conjointe des trous noirs super-
massifs et des galaxies, la nature de la matière 
noire et de l’énergie noire, la structure interne 
des étoiles à neutrons, l’évolution des étoiles 
massives, les protonébuleuses planétaires et 
l’interaction des exoplanètes avec leur étoile.

(Wikipedia)

Une vision globale
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temps et de l’espace, terrain idéal d’acquisition 
d’expériences partant de l’imparfait pour deve-
nir parfait. C’est à ce niveau que nous trouvons 
le deuxième pôle mentionné plus avant. Nous 
pouvons y trouver une référence dans presque la 
totalité du Livre d’Urantia, soit du fascicule 15 
au fascicule  118, et même pouvons-nous y in-
clure dans la suite du livre les expériences de 
notre Fils Créateur, modèle idéal pour l’abou-
tissement humain vers la perfection de divinité.

Du parfait à l’imparfait
Nous voyons donc selon ce portrait de la ré-

alité que le parfait cherche à travers l’existence 
imparfaite l’expérience nécessaire pour rendre 
parfait ce qui ne l’était pas au départ. C’est ainsi 
qu’une toute nouvelle réalité d’existence d’êtres 
devenus parfaits est réalisée contrastant avec les 
êtres parfaits de Havona. Cette diversité créa-
tive représentant le summum de la beauté cé-
leste exprimé par la beauté du Créateur parfait 
rendant possible la beauté d’une créature deve-
nue parfaite !

L’énergie dans tout cela !
Dieu n’est pas simplement esprit, il est aussi 

énergie1. C’est justement cette image du centre 
de notre galaxie qui m’inspira cette vision plus 
claire du rôle des Directeurs de Pouvoir d’Uni-
vers, principalement de leurs descendants s’oc-
cupant activement des univers du temps et de 
l’espace, les Centres Suprêmes de Pouvoir du 
grand univers. Ils opèrent en sept groupes (29 : 
2.2 à 29  : 2.8) contrôlant mentalement tout 
l’immense réseau des vastes fonctions exercées 

1 : ÉNERGIE est employé comme un terme global 
appliqué aux domaines spirituel, mental et matériel. Le 
mot force est employé généralement de la même ma-
nière. L’emploi du mot pouvoir ne sert habituellement 
qu’à désigner le niveau électronique de la matière, la 
matière du grand univers qui réagit à la gravité linéaire. 
Pouvoir est également utilisé pour désigner la souve-
raineté. Nous ne pouvons nous conformer à vos défini-
tions généralement acceptées pour la force, l’énergie 
et le pouvoir. Votre langage est si pauvre qu’il nous 
faut assigner à ces termes des significations multiples. 
(0:6.2)	

par les Maitres Contrôleurs Physiques et les Su-
perviseurs de Pouvoir Morontiel (29 : 2.9).

Depuis la création des univers du temps et 
de l’espace, les Centres de Havona, le deuxième 
groupe des Centres Suprêmes de Pouvoir, y sont 
maintenant nécessaires puisque cet évènement a 
précipité Havona dans son deuxième âge. Pour 
l’instant, et dans Havona seulement, il existe un 
contrôle parfait de l’énergie (29 : 2.12).

Sur chacune des capitales des sept superuni-
vers, dont Uversa capitale de notre superunivers 
Orvonton, il y a mille Centres de Superunivers, le 
troisième groupe. Trois courants d’énergie pri-
maire, qui se subdivisent chacun en dix ségréga-
tions, entrent dans ces centres de pouvoir et sept 
circuits de pouvoir spécialisés et bien dirigés, 
bien qu’imparfaitement contrôlés, sortent de 
leur siège d’action unifiée. C’est l’organisation 
électronique du pouvoir d’univers (29  : 2.13). 
Ces circuits septuples d’organisation électro-
nique révèlent une sensibilité variable à la gra-
vité locale ou linéaire. Ils sont des mouvements 
d’énergies dirigés pour des buts spécifiques, 
analogues au Gulf Stream, qui baigne chaque 
superunivers (29  : 2.15). C’est à ces courants 
d’énergie que fait référence l’image dont je vous 
entretenais en début de texte.

L’énergie, encore 
plus près de nous

En se rapprochant un peu plus de notre exis-
tence terrestre, ce sont les cent Centres d’Uni-
vers Local stationnés sur les mondes sièges des 
univers locaux qui opèrent de façon à abaisser et 
modifier encore d’autres façons les sept circuits 
de pouvoir émanant du siège de leur superuni-
vers afin de les rendre applicables aux services 
des constellations et des systèmes. Dans notre 
cas, ils sont stationnés sur Salvington. Ils sont 
d’une aide précieuse à notre Fils Créateur, Mi-
caël de Nébadon, pendant les périodes finales 
d’organisation de l’univers et de mobilisation 
d’énergie. Imaginez-vous l’espace dans notre 
univers parcouru par un libre mouvement in-
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différencié d’énergies et parmi eux des couloirs 
d’énergie reliant deux centres de pouvoir ou 
deux contrôleurs physiques. Ces circuits d’éner-
gie individualisés sont utiles pour les communi-
cations interplanétaires entre autres (29 : 2.16).

Encore plus près de nous
Le cinquième ordre des Centres de Pouvoir, 

les Centres de Constellation, sont au nombre de 
dix et ils sont stationnés dans chaque constella-
tion. Ils sont des projecteurs d’énergie vers les 
cent systèmes locaux tributaires. De ces êtres 
sortent les lignes de pouvoir destinées aux com-
munications, aux transports et comme alimen-
tation énergétique des créatures vivantes qui 
dépendent de ces énergies physiques (29 : 2.17).  
Je vois dans cette dernière affirmation, les mé-
dians et les êtres non-respirateurs.

En quoi cela nous 
concerne-t-il ?

Un Centre Suprême de Pouvoir est affecté en 
permanence à chaque système local. Ces centres 
systémiques envoient les circuits de pouvoir 
aux mondes habités du temps et de l’espace. Ils 
coordonnent les activités des contrôleurs phy-
siques subordonnés et agissent aussi pour assu-
rer la distribution satisfaisante du pouvoir dans 
le système local. Les relais de circuits entre les 
planètes dépendent de la coordination parfaite 
de certaines énergies matérielles et de la régu-
lation efficace du pouvoir physique (29 : 2.18).

Les planètes individuelles sont confiées aux 
soins des Maitres Contrôleurs Physiques. Ils re-
çoivent les lignes de pouvoir encircuitées en-
voyées par les centres de pouvoir de leur système. 
Sauf exception extrêmement rare, un Centre 
non classé est affecté à une planète pour cause de 
relations énergétiques tout à fait extraordinaire 
ou ce Centre non classé agit comme balancier 
universel ou gouverneur d’énergie (29  : 2.19). 
Un corps spatial sur un million est dans ce cas, 
et je pense qu’Urantia en fait partie puisqu’elle 

est située à proximité d’un circuit d’énergie ex-
trêmement puissant.

En quoi les Centres Suprêmes de Pouvoirs 
nous concernent-ils  ? Je vous répondrais que 
sans eux nous n’existerions pas  ! Puisque tout 
est énergie, tout ce qui constitue notre monde 
matériel, les plantes, les animaux, nos corps sont 
faits d’énergie transformée en atomes, puis en 
molécules et en cellules vivantes (42  : 1.2). La 
présence des Maitres Contrôleurs Physique est 
toujours requise lorsque les Porteurs de Vie im-
plantent la vie sur une planète.

Anatomie d’un Centre 
Suprême de Pouvoir

Les centres de pouvoir utilisent de vastes 
mécanismes et des coordinations d’ordre ma-
tériel en liaison avec les mécanismes vivants 
des diverses concentrations d’énergie sépa-
rées. Chaque centre de pouvoir individuel est 
composé exactement d’un million d’unités de 
contrôle fonctionnel et ces unités modificatrices 
d’énergie ne sont pas stationnaires comme les 
organes vitaux du corps physique de l’homme ; 
ces « organes vitaux » de régulation de pouvoir 
sont mobiles et vraiment kaléidoscopiques dans 
leurs possibilités d’association (29 : 3.7).

Ces êtres, ainsi que les contrôleurs physiques 
dont je ferai mention plus loin, sont tous créés 
parfaits et agissent parfaitement. Ils ne changent 
jamais de fonction. Ils sont entièrement pra-
tiques dans tous leurs actes et sont toujours 
en service. Ils ne s’occupent que de pouvoir 
d’énergie matérielle ou semi-physique. Ils ne 
l’émettent pas, mais le modifient, le manipulent 
et l’orientent. Ils ont le pouvoir de résister à la 
gravité linéaire. Ces contrôleurs suprêmes de 
pouvoirs opèrent toujours à partir de sphères 
architecturales conçues pour faciliter leurs opé-
rations (29 : 3.9). Ces êtres sont étroitement as-
sociés d’une certaine manière au supercontrôle 
cosmique de l’Être Suprême (29 : 3.3).
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Les Maitres Contrô-
leurs Physiques

Les Maitres Contrôleurs Physiques sont peut-
être plus intéressants à connaitre pour nous, 
puisqu’ils opèrent sur les planètes individuelles 
comme la nôtre. Ils peuvent se métamorphoser 
afin de s’engager dans une diversité de trans-
ports autonomes. Ils peuvent traverser l’espace 
presque à la vitesse des Messagers Solitaires soit 
près de 1 354 458 739 000 km/s ce qui n’est pas 
peu dire  ! Cependant, comme tous les traver-

seurs d’espace, il leur faut l’aide de leurs com-
pagnons et de certains autres types d’êtres pour 
vaincre la gravité de la planète et la résistance 
de l’inertie lorsqu’ils partent d’une sphère ma-
térielle (29 : 4.1).

Les Maitres Contrôleurs Physiques sont de 
sept ordres. Les trois premiers sont personnels, 
mais les quatre derniers paraissent plutôt auto-
matiques, mais super intelligents (29  : 4.13). 
Ils ajustent les énergies fondamentales non dé-
couvertes sur Urantia pour le transport inter-

Dieu le Septuple	

1. Les Fils Créateurs (et les Esprits Créatifs).
2. Les Anciens des Jours.
3. Les Sept Maitres Esprits.
4. L’Être Suprême.
5. L’Acteur Conjoint.
6. Le Fils Éternel.
7. Le Père Universel.
Pour compenser le caractère fini du statut des 
créatures et pour pallier leurs limitations de 
concept, le Père Universel a établi pour les 
créatures évolutionnaires une septuple ap-
proche de la Déité

Les Contrôleurs Septuples
1. Les Maitres Contrôleurs Physiques.
2. Les Centres de Pouvoir Suprême.
3. Les Directeurs de Pouvoir Suprême.
4. Le Tout-Puissant Suprême.
5. Le Dieu d’Action — l’Esprit Infini.
6. L’Ile du Paradis.
7. La Source du Paradis — le Père Universel.
Ces sept groupes sont fonctionnellement insé-
parables de Dieu le Septuple et constituent le 
niveau du contrôle physique de cette associa-
tion de Déité.

Le Septuple
le Septuple englobe les contrôleurs aussi 
bien que les créateurs du grand univers.

116:5.15 (1274.5) Les luttes spirituelles du temps et de l’espace concernent l’évolution de la maitrise 
de l’esprit sur la matière par la médiation du mental (personnel). L’évolution physique (non person-
nelle) des univers s’occupe d’amener l’énergie cosmique à s’harmoniser avec les concepts mentaux 
d’équilibre soumis au supercontrôle de l’esprit. L’évolution totale de l’ensemble du grand univers est 
une affaire d’unification, par la personnalité, du mental contrôlant l’énergie, avec l’intellect coor-
donné par l’esprit ; elle sera révélée dans la pleine apparition du pouvoir tout-puissant du Suprême.

116:6.1 (1275.1) Dans les superunivers évolutionnaires, l’énergie-matière est dominante sauf dans 
la personnalité, où l’esprit, par la médiation du mental, lutte pour la maitrise. Le but des univers 
évolutionnaires est l’assujettissement de l’énergie-matière par le mental, la coordination du mental 
avec l’esprit, et tout ceci, en vertu de la présence créative et unificatrice de la personnalité. Ainsi, par 
rapport à la personnalité, les systèmes physiques deviennent subordonnés, les systèmes mentaux 
deviennent coordonnés et les systèmes spirituels deviennent directifs.
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tecter un courant faible, puis l’amplifier afin de 
le transmettre de manière intelligible pour les 
receveurs de télédiffusions (29 : 4.29). Ils sont 
indispensables, avec les transformateurs d’éner-
gie, pour maintenir la vie sur les mondes à at-
mosphère pauvre et pour les non-respirateurs 
(29 : 4.31).

Les Associateurs Primaires sont des conserva-
teurs d’énergie un peu semblable aux plantes qui 
mettent en réserve la lumière solaire. Ils conver-
tissent les énergies de l’espace en un état physique 
inconnu de nous. Ils sont des catalyseurs vivants 
capables de transformations jusqu’au point de 
produire quelques-unes des unités primitives de 
l’existence matérielle (29 : 4.32). Ils manipulent 
les atomes, les électrons et les ultimatons pour 
leur faire exprimer des états différents de la ma-
tière. Ils libèrent également de l’énergie dans les 
moments déficitaires.

Les Dissociateurs Secondaires sont l’inverse 
des Associateurs. Ils sont doués d’immenses 
facultés antigravitationnelles. Ils sont concer-
nés par l’évolution d’une forme d’énergie peu 
connue de nous au moment de cette révélation 
(énergie nucléaire ?) (29 : 4.35).

Les frandalanks ont pour fonction d’enre-
gistrer automatiquement le statut de toutes 
les formes d’énergie-force, qualitativement et 
quantitativement. Les chronoldeks sont des fran-
dalanks qui enregistrent en plus la présence du 
temps (29 : 4.37).

Idées farfelues ou pas !
Dans cette étude, nous venons de voir que 

l’énergie pure de la Déité se transmue en de 
multiples formes et manifestations qui ne sont 
pas toutes reconnues de nous. Lorsque nous au-
rons découvert la forme d’énergie mentionnée 
en 42 : 1.3 et espérant que notre humanité aura 
atteint un haut niveau de sagesse, nous serons 
en mesure de maitriser la rotation énergétique 
des unités électriques de la matière au point 
d’en modifier les manifestations physiques (42 : 

planétaire et les communications. Ces énergies 
sont également employées par les médians (29 : 
4.14).

Orvonton compte trois milliards de Direc-
teurs de pouvoir adjoints soit trois millions par 
secteur mineur. En plus de leurs fonctions éner-
gétiques, ils servent à instruire tous ceux qui 
étudient les sciences des techniques de contrôle 
et de transmutation de l’énergie (29 : 4.16).

Des billions et des billions de contrôleurs ma-
chinaux sont commissionnés dans Ensa, notre 
secteur mineur. Ils sont de loin les plus puissants 
affectés à un monde habité. Ils possèdent le don 
d’antigravité surpassant tous les autres ordres 
d’êtres. Dix d’entre eux étaient stationnés sur 
notre sphère au moment des révélations du Livre 
d’Urantia. Leur fonction principale est de facili-
ter le départ des transports séraphiques leur per-
mettant d’atteindre la vitesse de 899 580 km/s 
(23:3.2). Pour faire cela, ils agissent tous à l’unis-
son, pendant qu’une série couplée de mille trans-
metteurs d’énergie fournit la force vive initiale 
pour le départ (29 : 4.19). Ensemble ou indivi-
duellement, ils agissent sur l’énergie. Pour se faire 
une idée boiteuse de leurs fonctions, ils agissent 
comme nos transformateurs électriques, nos in-
terrupteurs, nos amplificateurs, nos transistors 
électroniques, etc.

Les Transformateurs d’énergie sont habituel-
lement au nombre de cent par monde habité 
(29  : 4.22). Ce sont les inspecteurs planétaires 
des départs séraphiques. Ils sont de puissants 
commutateurs vivants décisionnels d’action. Ils 
peuvent aussi isoler une planète des puissants 
courants d’énergies qui passent à proximité.

Les quatre autres ordres de Maitres Contrô-
leurs sont à peine des personnes comme nous le 
comprenons. Les Transmetteurs d’énergie pour-
raient se comparer à nos lignes électriques pour 
diriger l’énergie vers un nouveau circuit. Ils se 
disposent sur la trajectoire désirée, et grâce à leur 
pouvoir d’attraction énergétique, ils redirigent 
l’énergie là où elle est attendue. Ils peuvent dé-
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rective première dans Star Trek ! Autre raison, 
notre monde est en quarantaine gracieuseté de 
l’insurrection bien connue, ils ne font qu’obser-
ver la consigne !

Par contre, et de manière invisible pour nous, 
nous savons être constamment visités par des es-
tudiantins cosmiques. Une foule d’êtres célestes 
travaille à notre réhabilitation comprenant les 
anges, les médians, les Melchizédeks, les Porteurs 
de Vie et j’en passe  ! Alors, sommes-nous seuls 
dans l’univers  ? La réponse est définitivement 
non, nous sommes une multitude !

En faisant une recherche dans Le Livre 
d’Urantia sur le mot « contrôleurs physiques », 
pas moins de cent citations font référence à eux. 
C’est dire à quel point ils sont importants dans 
l’économie d’une planète et indispensable à 
notre existence  ! Nous sommes familiers avec 
le concept du Père en tant qu’esprit parfait, il 
serait bien de le concevoir aussi en tant qu’éner-
gie, vie et soutien de sa vaste création 

Claude Flibotte
Sainte-Julie — Québec

1.4). Imaginer les possibilités inouïes que cela 
représenterait !

Plusieurs phénomènes étranges pour nous 
sont rapportés assez régulièrement dans les mé-
dias. Je fais allusion ici aux objets volants non 
identifiés. Notre civilisation est bien jeune, et 
sans aucun doute à la quantité de mondes ha-
bités plus âgés que le nôtre existant dans l’uni-
vers, la science y a surement fait des pas de géant 
comparativement à la nôtre. Sur Jérusem, les 
adamites se déplacent dans des véhicules attei-
gnant la vitesse de 800 km/h (46 : 2.4). Alors, 
comment ne pas imaginer que des visiteurs 
d’autres planètes puissent nous étudier ! Alors, 
pourquoi ne nous contactent-ils pas ? 

La réponse à cette question me semble évi-
dente ! Nous sommes tellement primitifs ! Qui 
voudrait nous contacter ? Le seul véritable inté-
rêt pour eux, c’est de nous étudier comme nous 
étudions le règne animal. De plus, en sachant 
que nous sommes tous des frères cosmiques, ne 
serait-il pas sage de leurs parts de nous laisser 
grandir sachant qu’un plan divin est à l’œuvre 
pour nous le permettre  ! C’est la fameuse di-

Cliquer sur l’image pour voir la vidéo
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Un jour, un vieux professeur de l’École 
nationale d’administration publique 
(ENAP) fut engagé pour donner une 

formation sur la planification efficace de son 
temps à un groupe d’une quinzaine de diri-
geants de grosses compagnies nord-améri-
caines.

Ce cours constituait l’un des cinq ateliers 
de leur journée de formation.

Le vieux prof n’avait donc qu’une heure 
pour « passer sa matière ».

Debout, devant ce groupe d’élite (qui était 
prêt à noter tout ce que l’expert allait en-
seigner), le vieux prof les regarda un par 
un, lentement, puis leur dit : « Nous allons 
réaliser une expérience ».

De dessous la table qui le séparait de ses 
élèves, le vieux prof sortit un immense pot 
Mason d’un galon (pot de verre de plus de 4 
litres) qu’il posa délicatement en face de lui.

Ensuite, il sortit environ une douzaine de 
cailloux à peu près gros comme des balles 
de tennis et les plaça délicatement, un par 
un, dans le grand pot.

Lorsque le pot fut rempli jusqu’au bord 
et qu’il fut impossible d’y ajouter un caillou 
de plus, il leva lentement les yeux vers ses 
élèves et leur demanda :

« Est-ce que le pot est plein ? ».

Tous répondirent : « Oui ».

Il attendit quelques secondes et ajouta : 
« vraiment ? ».

Alors il se pencha de nouveau et sorti de 
sous la table un récipient rempli de gravier. 
Avec minutie, il versa ce gravier sur les 
gros cailloux puis brassa légèrement le pot. 
Les morceaux de gravier s’infiltrèrent entre 
les cailloux…jusqu’au fond du pot.

Le vieux prof leva à nouveau les yeux 
vers son auditoire et redemanda : « Est-
ce que ce pot est plein ? ». Cette fois, ses 
brillants élèves commençaient à comprendre 
son manège.

L’un d’eux répondit : « Probablement 
pas ! ».

« Bien ! » répondit le vieux prof.

Il se pencha de nouveau et cette fois, 
sortit de sous la table une chaudière de 
sable. Avec attention, il versa le sable dans 
le pot. Le sable alla remplir les espaces 
entre les gros cailloux et le gravier.

Encore une fois, il demanda : « Est-ce 
que ce pot est plein ? ».

Cette fois, sans hésiter et en chœur, les 
brillants élèves répondirent : « non ».

« Bien ! » répondit le vieux prof.

Et comme s’y attendaient ses prestigieux 
élèves, il prit le pichet d’eau qui était sur la 
table et remplit le pot jusqu’au ras bord.

Pause  
philosophique 

JEAN ROYER 
31-01-2000
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« Votre santé »
« Votre famille »
« vos ami(e) s »
« Réaliser vos rêves ? »
« Faire ce que vous aimez ? »
« Apprendre ? »
« Défendre une cause ? »
« Relaxer ? »
« Prendre le temps… ? »
« Ou tout autre chose ? »
« Ce qu’il faut retenir, c’est l’importance 

de mettre ses GROS CAILLOUX en premier 
dans sa vie, sinon on risque de ne pas réus-
sir… sa vie.

Si on donne priorité aux peccadilles (le 
gravier, le sable), on remplira sa vie de pec-
cadilles et on aura plus suffisamment de 
temps précieux à consacrer aux éléments 
importants de sa vie.

Le vieux prof leva alors les yeux vers son 
groupe et demanda : « Quelle grande vérité 
nous démontre cette expérience ? »

Pas fou, le plus audacieux des élèves, 
songeant au sujet de ce cours, répondit : 
« Cela démontre que même lorsqu’on croit 
que notre agenda est complètement rempli, 
si on le veut vraiment, on peut y ajouter plus 
de rendez-vous, plus de choses à faire ».

« Non répondit le vieux prof. « Ce n’est 
pas cela. La grande vérité que nous dé-
montre cette expérience est la suivante : si 
on ne met pas les gros cailloux en premier 
dans le pot, on ne pourra jamais les faire 
entrer tous, ensuite ». Il y eut un profond 
silence, chacun prenant conscience de l’évi-
dence de ces propos.

Le vieux prof leur dit alors : « quels sont 
les gros cailloux dans votre vie ? »

Nouvelles de la Fondation Urantia
La toute dernière édition du Livre d’Urantia (2021) sera disponible :
En lecture sur le site de la fondation à l’adresse suivante :
•	 https://www.urantia.org/fr/le-livre-durantia/lire 
En téléchargement gratuit en divers formats à:

•	 https://www.urantia.org/fr/le-livre-durantia/telecharger-le-texte-du-livre-durantia
N.B. Cette nouvelle version a été mise en page sans la contrainte de respecter la pagination de 
l’original anglais de 1955. Elle est donc plus longue de 70 pages. Pour localiser un paragraphe 
dans cette nouvelle version, il faut utiliser la méthode [Fascicule : Section. Paragraphe.] (42 :4.7) 
et non [Page :Paragraphe] (1345 :7)
L’ancienne version audio reste disponible en téléchargement de fichiers MP3 (voix humaine et 
non électronique) à l’adresse :
•	 https://www.urantia.org/fr/le-livre-durantia/telecharger-le-texte-du-livre-durantia
Elle est aussi disponible à l’écoute durecte sur le site de la fondation à :
•	 https://www.urantia.org/fr/le-livre-durantia/ecoutez-le-livre-durantia2
D’autre part, vous avez maintenant la possibilité de comparer la version en langue française avec 
d’autres langues en cliquant sur le bouton « livre multilingue » puis en sélectionnant la langue cible. 
Enfin, une toute nouvelle version Android de The Urantia Book et ses traductions (avec mo-
teur de recherche, comparaison entre deux langues, copier-coller, et d’autres fonctions intéres-
santes) incorporant les toutes dernière révisions des traductions en espagnol et en russe, sera 
disponible dans le courant du premier trimestre 2022.  
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Depuis longtemps je souhaitais parti-
ciper à un cours dans le cadre de l' 
U.B.I.S., cette école du Livre d'URAN-

TIA sur internet. Sa pédagogie, fondée sur la 
maïeutique si chère à Socrate et son principe 
de fonctionnement sur un cycle de 10 semaines 
alternant questions et réponses suivies d'un 
partage était une formule qui me convenait 
parfaitement, pouvant participer quand j'en 
avais le temps au cours en question. 
Donc, au mois de septembre je sautais le pas 
et je m’inscrivais à une session. Parmi les trois 
thèmes proposés je choisissais « La Religion et 
la Foi dans l'Expérience Humaine » basée sur 
les fascicules 99,100 jusqu'au 103.
Dès la première série de questions-réponses 
un mot revenait constamment dans les discus-
sions : la différence. La différence entre les hu-
mains, entre les religions, entre les idées et les 
motivations et entre les expériences. Bref, La 
différence était l’idée reliant les discussions et 
provoquant les échanges créatifs et porteurs de 
progression dans la compréhension.
En y regardant de plus près la différence a 
quelque chose de paradoxal à première vue. 
Elle est à la fois ce qui nous rend unique par 
rapport aux autres et ce qui nous unis aux 
autres depuis la naissance du premier couple 
Andon et Fonta jusqu’à nos civilisations en 

passant par la tribu, la cité, la nation où bien 
ce cours auquel je participe. Les progrès que 
nous faisons sont la conséquence de nos rap-
ports aux autres et avec les autres. Les autres 
sont indispensables à notre croissance person-
nelle car la différence agit comme un proces-
sus dynamique d’action et de réaction poussant 
sans cesse les êtres à s’harmoniser, les idées à 
s’accorder où les choses à s’équilibrer. Cette « 
différence » créé une « tension » qui n’a de cesse 
avant d’être résolue.
Il en est ainsi depuis l’éternité, depuis que le JE 
SUIS différencia le personnel du nom person-
nel, le potentiel de l’actuel, le divin du non-di-
vin. Cette différence créa la première tension 
qui, au niveau éternel, produisit la première 
réaction de Divinité : d’un côté le Paradis puis 
Havona, de l’autre.
On dit bien « qui se ressemble s’assemble ». 
La différence nous rassemble parce qu’elle est 
à l'origine de toutes les énergies, qu’elles soient 
physique, intellectuelle, spirituelle ou même et 
surtout personnelle.
Elle est aussi la source des potentiels permet-
tant leurs actualisations par la tension qu'elle 
instaure entre deux états d'être.
Elle est aussi la source de toutes les sortes de 
temps et de toutes les formes d'espace passé, 
présent et futur. (G.M-D)

VIVE  LA  DIFFÉRENCE

L’unité spirituelle: Jacques Zébédée avait demandé : « Maitre, comment apprendrons-nous à 
avoir le même point de vue et à jouir ainsi d’une plus grande harmonie entre nous ? » Lorsque 
Jésus entendit cette question, son esprit fut tellement ému qu’il répliqua : « Jacques, Jacques, 
quand t’ai-je enseigné que vous deviez tous avoir le même point de vue ? Je suis venu dans le 
monde pour proclamer la liberté spirituelle afin que les mortels aient le pouvoir de vivre des vies 
individuelles originales et libres devant Dieu. Je ne désire pas que l’harmonie sociale et la paix 
fraternelle soient achetées par le sacrifice de la libre personnalité et de l’originalité spirituelle. 
Ce que je vous demande, mes apôtres, c’est l’unité spirituelle — dont vous pouvez faire l’expé-
rience dans la joie de l’union de votre consécration à faire, de tout cœur, la volonté de mon Père 
qui est aux cieux. Vous n’avez pas besoin d’avoir le même point de vue, les mêmes sentiments, 
ni même des pensées semblables, pour être spirituellement semblables. L’unité spirituelle dé-
rive de la conscience que chacun de vous est habité, et de plus en plus dominé, par le don 
d’esprit du Père céleste. Votre harmonie apostolique doit naitre du fait que l’espoir spirituel de 
chacun de vous est identique par son origine, sa nature et sa destinée. 141:5.1


